
74 De li V'uille &fes Servant. 

FABLE XXXVII. 

U NE Vieilleavoit plufieursServantes, qu'elle entretenoit & 
nourriffoit dans fa Maifon 3 die les faifoit toujours lever 

de grand matin, au chant du Coq. Les Servantes n'eftant pas con­
tends de fe lever fi matin, tuerent le Coq, afinqu'il n'eveillaft plus 
leur MaiftrefTe 5 Maiselles furent bien trompees en leur calcul, car 
la bonne femmea qui le Coq fervoit d'horloge, ne l'entendant plus 
chanter, appelloit les Servantes deux heures plutot qu'elle n'avoit 
accouftume quand le Coa eftoit en vie, tant elle craignoit qu'elles 
ne dormiflent trop. 

DISCOURS MORAL. 

PLufieurs ne f̂ avent y lleiller eux mefmes, & ne veulent 

point croire ceux qi Dnnent bon confeil 3 Mais quand 
ils font au milieu du dan; s ils commencent a devenir fages, 
& a blafmer leur beftife' ils ont aflez de Confeil: Ilfalloit, 
difent als, faire cecy & < ais il vaut beaucoup mieux eftre 
? ' ! ;rand Mai eft, que les fidelles 

\y en ceux qui les confultent, 
ires advis: La mefme chofe fc 

void preique tous ics juurs dans icb Concurrences humaines, ou la 
Jeunefle emportee des tourbillons de fon ardeur, meprife les fages 
enfeignemens des Vieillards, & fe precipite inconfiderement en 
mille fortes des perils caufez par fon incredulity Quant a la Caufe, 
elle provient de divers fujedts, car quelque fois elle procede de no-
ftre oyfivite, ou de noftre Arrogance qui nous fait imaginer tout 
autre fens e.ftre moindre que le noftre 3 quelquefois audi e'eft un 
effet de noftre Impetuofite, qui ne nous permet pas d'ouvrir ro-
reille a ce qu'on nous dit, & entraifne noftre appetit & noftre 
Raifon. Mais Thomme prudent qui ne fait jamais rien fans advis, 
en tire une Refolution qui ne luy peut eftre que profitable. Jupi­
ter mefme ne fait rien fans le confeil des Dieux. Agefilaiis me-
noit cinquante Confeillers a fa Suite 3 & TEmpereur Severe fai-
foit le mefme 3 tant ils eftoient perfuadez qu'il ne faut jamais rien 
eatreprendre fans Confeil, foit dans la paix (bit dans la guerre. 
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